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Le mithraeum de Forum Claudii Vallensium I
Martigny (Valais)
Frangois Wible

Fin 1993, nous avons annonce dans ces
colonnes1 la decouverte spectaculaire
d'un mithraeum faite au debut de Tete
dans la ville de Forum Claudii Vallensium,
aujourd'hui Martigny, capitale du Valais ro¬

main, au pied occidental du col du Grand
Saint-Bernard, dont on sait l'importance ä

l'epoque antique.

Les fouilles ne sont pas encore achevees
sur ce site. Ainsi cette premiere Präsenta¬
tion de nos recherches doit etre conside-
ree comme un etat provisoire de la ques¬
tion au moment oü nous entreprenons
l'elaboration des donnees recueillies sur le

terrain. Certains resultats se verront confir-
mes, d'autres seront nuances, completes,
corriges, voire infirmes.

Ce sanctuaire de Mithra, le seul a avoir ete fouille
sur sol suisse, a ete decouvert ä l'occasion de
fouilles d'urgence entreprises avant la construc¬
tion d'un immeuble et d'un garage souterrain.
Dans un premier temps, les travaux de terrasse-
ment n'atteignirent pas les vestiges antiques,
car le fond de fouille de timmeuble se trouvait ä
env. 20 cm au-dessus de la crete conservee des
murs! C'est le creusement, sous surveillance,
pour lafosse d'un ascenseur qui a revele la pre¬
sence de ruines qui, dans un premier temps,
n'ont pas ete identifiees: implante au milieu de la
»nef« du mithraeum, ce »sondage« de 25 m2

montrait que l'on avait affaire ä une structure
partiellement enterree recelant de nombreuses
monnaies du Bas-Empire. A 10 m de lä du cöte
sud-est, une tranchee plus profonde, ouverte
peu apres pour l'etablissement du mur de Sepa¬
ration entre timmeuble et le garage souterrain,
montra que cette structure basse faisait partie
d'un bätiment au sol plus eleve que, par son plan
caracteristique, nous pümes identifier rapide¬
ment comme un mithraeum2.
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Devant le retentissement de cette decouverte,
se posa rapidement la question de la conserva¬
tion du site. On ne pouvait songer ä renoncer ä
timmeuble projete alors qu'un autre, contigu,
etait dejä en construction. Le promoteur, Leo¬
nard Gianadda, dont l'interet pour les re¬
cherches archeologiques n'est plus ä dermon-
trer, trouva les Solutions adequates: il se propo-
sa de renoncer aux caves prevues pour reserver
l'emplacement, considerablement agrandi par
rapport au volume prevu du sous-sol, ä la mise
en valeur des vestiges antiques. La Confedera-
tion, l'Etat du Valais et la Commune de Martigny
accepterent de se repartir equitablement le coüt
global de cette Operation complexe3. Ainsi, des
cet ete, le monument sera accessible au public.

Le mithraeum de Martigny se situe en Peri¬

pherie ouest de l'agglomeration antique,
dans un secteur ävocation cultuelle (fig. 1).

A moins de 100 m au sud fut decouvert en
1976 un temple indigene remontant ä

l'epoque gauloise qui fut frequente jusqu'ä
l'extreme fin du IVe siecle de notre ere. En

automne 1994, dans l'angle sud des
fouilles du garage souterrain, fut repere un

podium en pierres seches (fig. 2), d'une lar¬

geur de 5,10 m, de construction et d'orien-
tation semblables, ä quelque quatre
grades pres, ä celui dejä mis au jour en
1983 sous le mur sud-ouest du temenos
(enclos sacre) d'epoque claudienne qui en-
closait le temple indigene; le soubasse¬
ment de ce dernier presente egalement les

memes caracteristiques de construction.
Dans l'etat actuel de la question, on peut
penser que ces deux podia, distants d'env.
79 m d'axe en axe, devaient en quelque
sorte materialiser les limites du temenos

fig. 1

Martigny, Forum Claudii
Vallensium. Extrait du plan
archeologique avec Situation du
mithraeum en haut ä gauche.
Ech. 1:2500.
Martigny, Forum Claudii
Vallensium. Ausschnitt aus dem
Stadtplan mit dem Mithräum oben
links.
Martigny, Forum Claudii
Vallensium. Veduta parziale della
pianta archeologica. II mithraeum
si trova in alto a sinistra.
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fig 2
Le podium en pierres seches
»gaulois«, vu de l'est. A gauche
on remarque que son bord a ete
implante en partie dans la fosse
d'un grand trou de poteau.
Das in Trockenmauertechnik
errichtete vorrömische Podium
von Osten gesehen.
II podio celtico costruito a

secco, visto da est.

- ou espace sacre - gaulois. L'orientation
divergente du temple indigene rend toute¬
fois cette hypothese aleatoire. Contraire¬
ment au podium decouvert en 1983, au¬

cune trace d'occupation d'epoque ro¬

maine - fragments de tuile, monnaies, par
exemple - n'a ete decouverte en surface du
nouveau. A cette epoque il a ete, semble-t-
il, rapidement recouvert par les alluvions
d'un bras de la riviere (fig. 3). Ce lit de la
Dranse doit avoir, pendant toute l'epoque
romaine, separe le secteur du temenos de
celui du mithraeum. On ne sait donc pas si
et comment, le cas echeant, on pouvait se
rendre commodement et rapidement d'un
sanctuaire ä l'autre.
Sous la fagade sud-ouest du mithraeum et
ä l'exterieur du monument, on a repere les
vestiges d'une construction du Ier siecle
de notre ere, de modestes dimensions
(env. 12 x 5,15 m), tripartite: une salle au sol
en mortier, d'env. 3,47 x 4,60 m, s'ouvrait
sur un couloir, large d'env. 1,25 m, de l'autre
cöte duquel se trouvait un local au sol en
terre battue d'env. 6,10 x 4,65 m dans lequel
avaient ete periodiquement installes des
foyers, probablement la cuisine. Les murs
en colombage (terre crue dans une arma¬
ture de bois) reposaient sur des solins ma¬

gonnes. II s'agit apparemment d'une habi¬
tation relativement isolee.
Quelques autres vestiges de construc¬
tions ont ete mis au jour ä l'ouest du mi¬

thraeum (sol en mortier, solins, etc.).
L'etude du materiel retrouve nous permet¬
tra certainement de savoir si ces bäti ments
etaient anterieurs ou contemporains de la

frequentation du mithraeum.

fig 3
Plan schematique des fouilles du
mithraeum et de ses alentours.
Ech. 1:500.
Schematisierter Ausgrabungsplan
des Mithräums und seiner Umge¬
bung.
Pianta schematica degli scavi del
mithraeum e dei suoi dintorni.

Sm Murs du dernier etat

BB Murs plus anciens

r^H Trous de poteaux ou de piquets,
toutes epoques confondues

I I Sols en mortier

im Gravier, Galets
Podium gaulois

FfttI Bord nord du plus septentrional bras
de la riviere ä l'epoque romaine
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Le mithraeum

Construit non loin du bras de la Dranse
dont on ne sait s'il etait en eau en perma¬
nence, mais qui pendant toute l'epoque ro¬

maine a occasionne de multiples inonda-
tions, signalees par d'epais depöts sablon-
neux de part et d'autre de ses differents lits,
le bätimentdu mithraeum avait des dimen¬
sions hors tout d'env. 23,36 x 8,95 m; il etait
Oriente du sud-est vers le nord-ouest et
devait avoir une apparence austere (fig. 4).
Sa fagade sud-est qui s'est abattue d'un
seul tenant (fig. 10), ne comportait ni porte,
ni fenetre; le »trou« pres de l'angle est du

monument, en effet ne semble pas temoi-
gner de la presence d'une Ouvertüre anti¬
que4; il resulte plutöt d'une Intervention ul-
terieure. Ce mur de fagade, large comme
les autres murs exterieurs, de 46 ä 48 cm
(env. un pied et demi), non crepi dans l'Anti¬
quite, etait pourvu, du cöte exterieur en
tout cas, d'une poutre horizontale epaisse
d'env. 20 cm situee au-dessus de la 4e as¬
sise de magonnerie, c'est-ä-dire ä quelque
2,40 m de hauteur5. Dans l'axe de la fagade,
eile soutenait une autre poutre, verticale,
de meme largeur, longue d'env. 1 m. Ces
poutres avaient assurement pour fonction
d'»armer« la magonnerie. Le contour du

mur tombe montre que cette fagade se ter-
minait en pignon dont le sommet s'elevait
au minimum ä 6 m de hauteur. Le mi¬

thraeum etait donc couvert d'un toit ä deux
pans. Ses longues fagades laterales de¬

vaient etre hautes d'au moins 4,5 m, si l'on
admet une pente de toit d'un rapport hau-
teur/longueur d'env. 1 ä 2,5, quand bien
meme la decoupe du pignon tombe sem¬
ble temoigner d'une pente plus forte. Vu la
fonction du monument et la nature des
rites qu'on y pratiquait, ces fagades de
meme qu celle du nord-ouest devaient etre
aveugles.

On penetrait dans le bätiment par une en¬
tree large hors tout d'environ deux metres
amenagee dans la longue fagade laterale
sud-ouest, ä proximite de l'angle sud. L'al-
lee qui y menait depuis le sud-est (fig. 5 et
6) et qui ä env. 13mdumrt/7raeumfaisaitun
coude dans sa direction fut, ä un certain
moment, pourvue de gravier et bordee par
des poteaux appartenant vraisemblable¬
ment ä des barrieres. A quelque 6,25 m du
monument, on franchissait une palissade
dont la double rangee de pierres de calage,
de chant, indique qu'elle etait edifiee en
planches horizontales (fig. 7). Cette palis¬
sade, retrouvee ä une distance ä peu pres
egale du cöte sud-est et du cöte nord-est
(nos fouilles n'ont pas ete assez etendues
pour pouvoir la reperer du cöte nord-

ouest) marquait la limite de l'enclos sacre ä

l'interieurduquelaete edifiele monument.
C'est la premiere fois, ä notre connais¬

sance, qu'une teile limite a pu etre mise en
evidence dans le cadre d'un sanctuaire de
Mithra.
En penetrant dans l'enclos sacre, on pas-
sait au-dessus d'une fosse cultuelle ä peu
pres quadrangulaire, d'env. 1,70 x 1,10 m

pour une profondeur d'env. 1,35 m, en ac-
complissant ainsi, semble-t-il, un rite de

passage (fig. 8). Les bords de cette fosse,
au temoignage des trous de piquets qu'on
a mis en evidence au niveau de son fond,
etaient formes d'un caisson de bois cale du
cöte exterieur par de nombreuses pierres,
souvent de chant, formant isolation. Cette
fosse qui devait etre comblee, en tout ou
partie, lors de l'etablissement de la palis¬
sade, recelait notamment un gobelet avec
graffito en langue grecque consacre au
dieu Soleil (voir fig. 20).
En franchissant la porte d'entree du bäti¬

ment (fig. 9 et 10), on penetrait dans un
vaste hall (pronaos), presque carre (env. 8 x
7,5 m) au sol en terre battue, dans l'angle
nord duquel etait reserve un espace d'env.

3,04 x 2,30 m. Ce dernier egalement pour¬
vu d'un sol en terre battue, s'ouvrait au
nord-ouest directement sur la banquette

fig. 4
Essai de reconstitution du volume
externe du mithraeum de
Martigny et de ses abords, du
sud.
Versuch einer Rekonstruktion des
Mithräums und seiner Umgebung.
Proposta di ricostituzione del
volume esterno del mithraeum e
dei suoi dintorni.

nord-est du spelaeum (le saint des saints
du sanctuaire) par une entree large hors
tout de 1,00 m dont l'emplacement avait
ete reserve lors de la reconstruction sur
une plus grande epaisseur (48 cm) du mur
qui separait le hall d'entree du sanctuaire
proprement dit. Cette salle, dont les murs
sud-ouest et sud-est avaient une largeur
d'env. 45, resp. 35 cm, etait vraisemblable¬
ment un apparatorium (»sacristie«); eile
avait remplace une autre, plus ancienne,
amenagee dans l'angle ouest du hall, de
dimensions analogues (2,90 x 2,75 m). Ce

premier apparatorium s'appuyait au nord-
ouest contre le premier etat du mur nord-
ouest du hall (dont le solin magonne etait
large d'env. 35 cm) et contre le mur de fa¬

gade sud-ouest. Des deux autres cötes, il

etait borde de parois en magonnerie legere
(terre) reposant sur des sablieres basses
en bois contre lesquelles avait ete coule le

sol en mortier. L'acces ä cette salle n'a pas
ete repere. A l'instar de I'apparatorium plus
tardif, on pourrait penser qu'elle s'ouvrait
sur la banquette sud-ouest du spelaeum.
Elle etait ornee de peintures murales dont
on a retrouve un panneau large de 53 cm

pour une hauteur de 30 cm qui avait glisse
au pied du mur nord-ouest, representant
un chien courant entre deux arbres. II s'agit



d'un element parmi les plus representatifs
de l'art parietal du Ille siecle dans nos re¬

gions (fig. 11).

Dans l'angle est du hall et le long de son
mur sud-est sont apparues des installa¬
tions en pierres seches qui n'ont pas en¬

core ete fouillees. II doit s'agir notamment,
de foyers au vu des traces de rubefaction
qu'elles presentent, des niveaux cendreux
qui jonchaient le sol du hall et des nom¬
breux tessons, notamment de ceramique
culinaire qui y ont dejä ete decouverts. L'in¬

cendie qui a apparemment ravage le pre¬
mier apparatorium (ainsi que d'autres es¬

paces?) et cause son abandon aurait-il ete
provoque par un feu trop important ou ma!

eteint? On peut noter ä ce propos qu'ä l'ex¬

terieur de l'enclos sacre du mithraeum, du
cöte sud-ouest mais ä proximite imme¬
diate de l'allee qui y menait, on a retrouve
les substructions d'un grand four (fig. 6) qui
pourrait avoir fonctionneen complementa-
rite (pour la cuisson du pain par exemple?)
avec les modestes foyers du hall d'entree.

On accedait au saint des saints du sanc¬
tuaire, nomme spelaeum ou crypta, par
une ouverture amenagee dans le mur
nord-ouest du hall d'entree reconstruit,
large de 1,80 m hors tout et dont le seuil en
bois a brüle (fig. 12). Comme dans nombre
de mithraea, cet antre, qui devait avoir l'as¬

pect de la caverne oü le dieu avait entraine
le taureau pour l'y sacrifier, avait ete partiel¬
lement creuse dans le terrain. La difference
de niveau entre le hall d'entree et la travee
centrale (nef), de l'ordre de 50 cm, etait

compensee par deux marches grossieres
en tuf. En descendant ces trois degres, les
»mystes« devaient donc avoir l'impression
de rentrer dans un autre univers, impres-
sion souvent renforcee par la voüte peinte
et/ou stuquee representant le firmament.
Vu la largeur des murs du mithraeum de
Martigny, on ne peut reconstituer une
voüte magonnee sur le spelaeum; on pour¬
rait imaginer un plafond voüte en stuc, ä la

fagon d'un antre.
Comme presque tous les spelaea, celui de
Martigny, qui avait des dimensions inte-
rieures de l'ordre d'env. 8 x 14,40 m, etait tri¬

partite. La nef centrale, large de 3,70 m etait
bordee lateralement de banquettes (po-
dia) dont le niveau se trouvait quelque 50
cm plus haut. Ces banquettes etaient rete-
nues, du cöte de la nef, par des murets ma¬

gonnes larges d'env. 40 ä 50 cm; construits
contre terre du cöte des banquettes, ils

presentaient en bordure de la nef un pare¬
ment rectiligne revetu d'un enduit mural de
couleur rouge, peut-etre uni. Epaisseur
des murets comprise, les banquettes
etaient larges d'env. 2,10 m au nord-est et
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fig. 5
Au sud du mithraeum, le gravier
de l'allee bordee de trous de
poteau, du sud-est.
Die von Pfostenlöchern gesäumte
Kiesallee südlich des Mithraums;
von Südosten gesehen.
La massicciata del viaie a sud del
mithraeum affiancato da buche
per infissi lignei. Vista da sud-est.

fig 6
Le four et sa plate-forme situes
au sud-ouest du mithraeum, vus
du nord-est. Entre la berme et le
four, le gravier de l'allee qui forme
un retour d'equerre, borde de
trous de poteau (ä gauche, de
l'autre cöte de la berme).
Der Ofen mit seiner Plattform
südwestlich des Mithraums; von
Nordosten gesehen.
II forno e la sua piattaforma situati
a sud-ovest del mithraeum visti
da nord-est.
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fig. 7
Pierres de calage de la palissade
sud-ouest. On en distingue deux
etats successifs. L'entree dans
l'enclos sacre du mithraeum se
trouvait au niveau du jalon. Vue
prise du nord-ouest.
Keilsteine der Südwest-Palisade.
Es sind zwei Phasen erkennbar.
Der Eingang in die Mithräums-
Einfriedung befindet sich auf
der Höhe der Messstange; von
Nordwesten gesehen.
Pietre di calo della palizzata sud-
ovest. Vi si riconoscono due fasi
successive. L'entrata al temenos
del mithraeum e indicata della
biffa. Vista presa da nord-ovest.

mejka

¦um

mm
n' w
:illSllil

:

111

II

UlfILTglimA .iiif,,:il|l!^lit|t;lllili!lil



fig 8
La fosse »cultuelle« ä l'entree de
l'enclos sacre du mithraeum en
cours de degagement, vue du
sud-ouest. On remarque les trous
de piquet et quelques pierres de
calage.
Die Kultgrube am Eingang der
Einfriedung des Mithraums
während der Ausgrabung; von
Südwesten gesehen. Sichtbar
sind einige Pfostenlöcher und
Keilsteine.
La fossa »sacrale« all'entrata del
temenos del mithraeum durante
gli scavi. Vista da sud-ovest. Si
possono osservare buche per
infissi lignei e aleune pietre di
calo.
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fig 9
Releve pierre ä pierre du
mithraeum de Martigny ä
l'interieur de son enclos sacre.
Ech. 1:200.
Steingerechter Plan des
Mithraums mit der Umfassungs¬
mauer,
Planimetria generale dello scavo
del mithraeum di Martigny
all'interno del suo temenos.

d'env. 2,30 m au sud-ouest; leur sol etait de
terre battue dont les effets du tassemenf et
autres irregularites semblent avoir parfois
ete compenses par des fragments de tuile.
Sous le remblai, contenant beaucoup de
restes d'enduit blanc, recouvert par ce qui
a ete interprete comme le dernier niveau
de sol de la banquette sud-ouest, nous
avons repere quelques depressions per-
pendiculaires ä l'axe du monument, peu
profondes, larges d'une vingtaine de centi¬
metres et espacees d'env. 1,50 m, qui
etaient tres vraisemblablement les nega-
tifs des solives soutenant un plancher en
bois. Une depression semblable a ete re-
marquee dans la banquette nord-est. Les
fouilles complementaires en reveleront
certainement d'autres. II n'a pas ete possi¬
ble de constater une eventuelle inclinaison
vers l'exterieur de ces banquettes, ni de re¬

bord du cöte de la nef, comme on l'a recon-
nu dans certains mithraea, en tout point
semblables aux banquettes du traditionnel
triclinium romain. Sur ces banquettes, les
mystes s'allongeaient de biais pour suivre
la liturgie qui se deroulait au fond de la nef
etparticiperaurepassacramentel.Formel-
lement on pourrait donc definir le spe¬
laeum comme un triclinium dont la ban¬

quette mediane aurait ete remplacee par
un podium plateforme, tribune, appelee
apparemment thronos ä l'epoque ro¬

maine), domine par l'image cultuelle.
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